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COMME chaque année de-puis l'ouverture, en 1980,de l'ambassade de la Répu-blique d'Angola au Gabon,la mission diplomatique dece pays célèbre, le 14 avril,la " Journée nationale de lajeunesse'', à travers no-tamment l'organisationd'une rencontre amicale defootball.Une formation comprenantdes membres de la com-munauté angolaise duGabon affronte souventune équipe des autres co-lonies étrangères vivantsur le territoire gabonaisou une formation gabo-naise.    Cette année, elle a plutôtaffronté une équipe com-posée des ressortissants dela province du Moyen-Ogooué. C'était, samedi 23avril dernier, au stadeIdriss Ngari, dans la com-mune d'Owendo. En pré-sence, entre autres, dequelques officiels. Les Pa-lancas Negras du Gabonont donc vaincu la sélec-tion migovéenne (1 - 0), ausortir d'une oppositionsomme toute équilibrée.La différence a toutefoisété faite en première pé-riode, sur un but du jeune

La communauté angolaise du Gabon perpétue la tradition
Football/Journée de la jeunesse

J-F.M
Libreville/Gabon

Sous les acclamations des diplomates angolais,
Andy Essaba brandit le trophée de vainqueur.
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Les deux équipes et les officiels
posant pour la postérité.

Ph
o
to
 :
 M
A
R
O
LA

Que te dire en ce jour spécial ?Si ce n’est que nous t’aimons et remercions Dieu de nousavoir donné une belle mamie, aimante et joyeuse. Dieut’a comblé, 60 ans ça se fête ! Tes petits enfants et ceux qui t’aiment.

Anniversaire

Valérie NZAME ANGOUE En ce jour particulier, nous, parents maternels de Nzing-Meyong, Simintang et Ekowong demandons au Seigneurde te combler de bénédictions et de grâces. L’amour quenous avons pour toi est une force qui résiste contretoutes les turpitudes de la vie. Joyeux Anniversaire

Anniversaire

Propos du patron de la
nouvelle entité sportive
ayant en charge désormais
l'organisation du cham-
pionnat national semi-pro-
fessionnel de la « balle
orange gabonaise ». Un di-
rigeant qui, donnant hier
l'impression de ne pas bais-
ser les bras, avoue que
toutes les composantes du
nouveau projet sont for-
melles. Lecture !

l'union. Les clubs
d'élite de basket-ball
qui se préparent active-
ment, depuis plusieurs
mois, à la mise en place
du championnat natio-
nal semi-professionnel,
ne savent plus à quel
saint se vouer. Le cham-
pionnat tarde à démar-
rer. Qu'y a-t-il ?

Félix ONANGA AMBOU-
ROUET : nous avons déjàété reçus par la tutellequi, jusqu'à présent, nenous a pas encore fixéssur la date exacte du dé-marrage de la première

édition du championnatnational semi-profession-nel. Nous sommes encoreen attente de la décisionde la tutelle quant au dé-caissement des fonds de-vant être alloués auxclubs.
Avez-vous une idée du
montant de la subven-
tion que l'Etat doit al-
louer aux équipes
participantes et à la
Ligue nationale pour
son fonctionnement ?- Pour l'heure, nousn'avons ni informationsur le montant, ni sur cedont la Ligue nationaledevrait bénéficier pourorganiser son champion-nat.
Avez-vous déjà réfléchi
au taux qui reviendra à
chaque club ?- En principe, on travailleavec les clubs. C'est en-semble avec ces parte-naires qu'on décidera dece que chacun devra bé-néficier.
Quel est le nombre de
clubs appelés à partici-
per au championnat na-
t i o n a l

semi-professionnel de
basket-ball gabonais ?- Nous avons dix clubs.Nous avons reçu de lapart de la Fédération ga-bonaise de basket-ball(Fégabab), qui organisaiten son temps le cham-pionnat d'élite, le procès-verbal qui fait foi.
Qu'en est-il du cahier de
charges que doivent
remplir ces dix équipes ?

- Après la mise en placede la Ligue nationale debasket-ball, nous avonsenvoyé à chaque club uncahier de charges. Certes,nous n'avons pas encorereçu le retour des docu-ments, quatre mois après.Mais à leur décharge, at-tendons qu'ils perçoiventd'abord la subvention, etdébutons, ensuite,l'épreuve. Je pense que lecahier de charges sera

plus ou moins indiqué lasaison prochaine. 
Pouvez-vous nous défi-
nir, M. Le président, les
missions de la Ligue na-
tionale de basket-ball ?- La Ligue nationale debasket-ball organise lescompétitions des seniors(masculin et féminin).Pour les masculins, legouvernement de notrepays a décidé de passeren semi-professionnel, demanière à élever le ni-veau de nos compétiteurset de nos épreuves do-mestiques. Hélas, quatremois après la mise enplace de cette structuresportive, on ne voit rienpoindre à l'horizon. C'estgênant pour les joueurs,parce que les clubs enga-gés aux compétitionscontinentales dans lesprochaines semaines, nepourront pas représentervalablement notre pays. Ilne faut donc pas leur envouloir. C'est valable pourles filles aussi, qui ont uneépreuve d'élite. Aucuneéquipe n'a débuté ses ac-tivités. Lors de la dernièreréunion au siège, tous lesclubs étaient unanimes :

pas d'argent, pas de débutde championnat.
Face à cette situation
déplorable, que fait la
Fégabab ?- La fédération nous aide.Elle a transmis tous nosdocuments à la tutelle. Leministre de la Jeunesse etdes Sports nous a tousreçus récemment. Detoutes les façons, la fédé-ration, qui ne s'occupeplus que des équipes na-tionales aujourd'hui, a in-térêt que cela fonctionne.Car, elle ne peut avoir desinternationaux compéti-tifs que si le championnatse joue. L'une et l'autre,nous sommes liées. Etjusqu'à présent, nous tra-vaillons en bonne intelli-gence. La mise en place dela Ligue nationale de bas-ket-ball est une trèsbonne chose, une initia-tive salutaire qui permetde professionnaliser et deresponsabiliser les uns etles autres. Encore faut-ilqu'on mette sur la tablece qu'il faut pour que cha-cun joue sa partition etque, in fine, le maçon soitjugé au pied du mur.

Félix Ambourouet Onanga : "Pas d'argent, pas de 
championnat pour les clubs"

Basket-ball/Entretien avec le président de la Ligue nationale

Entretien réalisé par
MIKOLO-MIKOLO
Libreville/Gabon

Félix Ambourouet Onanga, président de la Ligue na-
tionale de basket-ball : " Nous attendons la décision

de la tutelle".
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Andy Essaba (33e minute).Lequel a permis à l'équipeangolaise de remporter letrophée du vainqueur dé-cerné pour la circonstance.Laissant à Ulrich Bou-tamba (ancien attaquantinternational gabonais,passé notamment parSogea FC, Missile FC et leFC 105) et ses partenaires,entraînés par GermainMintsa (ex-FC 105), secontenter du trophée deconsolation.Mais comme l'a dit AntonioDomingos Ngola, le 1er Se-crétaire d'ambassade de laRépublique d'Angola auGabon, le plus important aété la caution apportée parles différents acteurs dansla célébration du rendez-vous susmentionné, et laconsolidation des liensentre nos deux pays. 


